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tieme, hémorrhoides continuelles, telles étaient
les diverses maladies qui faisaient de son exis-
tence un véritable tissu de douleurs intoléra-
bles, et qui résistaient à tous les soins des mé-
decins. Dans cette cruelle alternative, elle est
inspirée de faire un pèlérinage à la Bonne St.
Anne, et d'aller visiter son sanctuaire de Beau.
pré. N'écoutant que sa foi qui la presse, n'ayant
jamais voyagé,ne connaissant nullement les lieux
par où elle doit passer, pour arriver à ce sanc-
tuaire vénéré, elle s'embarque seule abord des
ehars guidée par sa foi. Arrivée à Québec où elle
n'a jamais mis les pieds, où elle ne connait per-
sonne pour la renseigner, la voilà dans un autre
embarras. Elle se recommande intérieurement
à la Bonne Ste. ALae, qui lui donne aussitôt une
marque de protection. La première personne
à qui elle demande la voie la plus directe pour
arriver au terme de son pèlerinage, est juste-
ment le capitaine du Steam-boat qui conduit les
pèlérins au Sanctuaire béni. Elle est aussitôt
conduite et installée à bord du Bateau à vapeur.
Rendue à Ste. Anne, elle prend domicile chez les
bonnes soeurs, dont l'une d'elles est sa cousine ;
grand joie, réception cordiale. Toutes ses inquié-
tudes sont dissipées. Elle commence une neu-
vaine. Mais St. Anne, avant de lui acorder le
bienfait de la guérison, voulut sans doute éprou-
ver sa foi et son courage. Une nuit, elle ré-
sentit des douleurs atroces dans toutes lee parties
du corps, comme elle n'.en avait jamais encore
éprouvé. Sa foi et sa confiance bien loin de
s'affaiblir, s'accrurent de toute l'intensité de ses
maux. Le dernier jour de sa neuvaine, age-


